
CULTURE

Nous avons hâte de retourner dans les cinémas, dans les salles de 

théâtre et de concerts. Nous attendons la reprise des festivals. Les 

musées et les expositions espèrent leur réouverture. Tous les acteurs 

de la culture souffrent de l’absence de public. L’offre numérique 

ne remplace pas les temps et les lieux de participation ensemble à 

l’œuvre créatrice. Comme bien d’autres, les artistes et techniciens 

participent à l’effort demandé pour vaincre la Covid-19. Nous sommes 

tous solidaires de cet effort.

La culture est l’âme d’un peuple. L’impossibilité de l’accès aux lieux 

culturels habituels nous fait mesurer que notre vie humaine se 

construit avec et par toutes les offres culturelles. La culture n’est pas un ajout 

à notre identité ; elle nous façonne et construit notre identité collective. Alors 

prenons patience.

Les temps que nous vivons, avec de nouvelles restrictions, nous convient à 

une culture de la patience. Nous étions habitués à consommer du temps et 

de l’espace comme des biens, quasi infinis, à notre disposition. Nous avions 

des projets à court, moyen et long terme. Nous pouvions voyager jusqu’aux 

frontières de notre imaginaire. La planète était devenue le lieu d’à côté. Nous 

avions presque oublié que le premier lieu de cet ailleurs était l’habitation de 

notre voisin. Nous avons appris à prononcer les paroles de la proximité.

Chrétiens, le temps de Pâques est transformation de nos existences. La culture 

de mort est renversée par la culture de vie. Celui en qui nous croyons et que 

nous confessons est le Vivant parmi les vivants. La résurrection de Jésus-Christ 

n’est pas un accident de l’histoire. Elle est l’événement matriciel de la vie 

humaine. Il y a un avant et un après la résurrection de Jésus-Christ.

De nombreux analystes ont annoncé la mort de la culture chrétienne. Peut-

être ? Ce qui est essentiel pour nous est le témoignage de la foi en Jésus, mort 

et ressuscité. Les premières communautés chrétiennes se sont bâties sur 

cette annonce de la foi que nous appelons le kérygme. Le temps est venu de 

retrouver ce chemin de l’évangélisation qui ouvre le cœur de chacun à la Bonne 

Nouvelle du matin de Pâques.

Christ est ressuscité ! Alléluia !

† Jean-Luc Bouilleret
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